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: Tevant cette alternative, elle va sans doute essayer de né-
gocier un compromis avec lés syndicats . Mais rien ne prouve que
les travailleurs du Mans wont l'a}ccep‘aer .

Dreyfus nherche ensuite 2 opposer par le lock—out les tra-
vailler 5 du d¢poriement 74 awx sravaillrurs du Mans . 11 veut

iviser pour TIOEner e

le lock-out c'est le symbole méme de l'arbitraire patronal .
1/ patren lui, peut faire ce qu'iz veut, quand il veut, comme il
le veut et sans contrainte pour perpétuer son exploitaticn.

En lock-outant les travailleurs de la Régie pour riposter
3 la gréve du Mans, Dreyfus nous montre comtien il comprend lui,
les liens qui existien{ entre ce guli se pssse au Mans et ce qui s9

passe & Billancourt .

Seule la serlidarité active des ouvriers de la Régis peut
 mettre Dreyfus en &chec : & 1a veille du rendez-vous dJ Ears,
. 1os iravaillours du Mans défondent par lour lutto los intérdts

do tous lomrs camaradcs .

, Carpour la classc ouvriéro, il n'y a do randoz-vous avoe
1o patrenat quo sur lo torrain do la lutte . Tant quo dwro la

_ lutto dos classcs, il n'y a pas do "partonaircs sociaux" commo

lo dit la bourgooisio . 1os oxploités no sorony jzmais log "par-
tonaircs" deo coux qui lcs oxp.oitons

— EXIGEONS IE PAIEMENT DES EEURES NON TRAVAILIEES

- PAS DE COMPROMIS AVEC la DIRECTINN

-~ IKFORMONS LES AUTRES USINES DE 1A REGIE IE LA LUTTE IE
NOS CAMARADES DU HANS !

l FLINS - IS MANS - CIESON - BILL-NCOURT SOLIDAIRES ! l
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